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Le Suicide chez les Chinois
Le suicide est extrêmement fréquent en Chine. Egoiste, fatliste, nu

craignant pas la mort, le Chinois n'hésite pas à sortir de la vie Par le
chemin le plus court, non seulement dès que celle-ci lui devient il charge,
mais encore dès qu'il croit avolir un avantage à se donner lat mor-t.

En (-ifet, outre les causes multiples de suicide qu'il partage avec lW4
autres hommes, le Chinois en a encore une qui lui est propre, et qui nk'est
pas la moins originale.

Un proverbe Chinois (lit :La vie se paie par la r'ie, aussi est-ce tou-
jours une très mauvaise affaire que d'être cause dir-cte ou indirecte d'un
suicide.

Le Chinois se suicide donc par vengeance, pour se donner- la satibfac-
tien d'amour-propre de savoir qu'il pourra nuire à~ tel de ses ennemis.

C'est ainsi qu'un mendiant éconduit par- un conmmerçant vient se pen-
dre devant sa porte ; qu'un plaideur malheureux se coupe lit gorge (leVant
la maison (le son adver4aire, convaincu que son suicide amènera la revi-

sion de Soni pî-oci's. et Partant lat ruîlle de >mn ri val.
bien entendlu, le Chintois qui veuseen rped to s prc-

Lions pour que >ea mort porte les fruits désirés t il a oin de glissel- dans
son gilet ou dans sa sanidale une Forte dle réqu:isi toir î0 ilis lequ îel il ex -pli(lue les causes (lui l'ont. poussé au suicide et~ (leloiice al lat justice la
personnle cause occasîiolilelle de sa mort.

Partifois le C éleste écr-it co requ kit i ro au piyineun o. ýýtàr -set priti? sachlint
queo personne nl'oser-a y tou-cher, car- un pr1t hinlok pîîte'll qu'il estiînposi bIc (le faire d îsr'a ni tre les car-actèires t raecés SuriI<i Ii( (l'un
mort. Ont cogiprenlid que le su icid e, il rve >a ie-. i e (4>1 puiisso
servir- (lo iîîoyen de chlantage, Tel (elt*-e.,( criblé' 4il det tes laisso vent>ikoIr

Lses cireancîer-s quo s'ils co> tiflil, à 10 tr> 1îeil il; M)s I~ IK'11C (10 îeVa ît,
leur Pol-te, eýt ceux ci de i-est ci- traiî1îllc.

I >e itiêiàto il arr-ive qu'un in'lividl îîpou>- leiquel nli> (IV' SuS c-Oiiptîiote
s'est t lié, se suicide à1 son tour poui-ivù,- la ru iime dlus siens. tCes .9tuiciîdes
par icochets sontt bien coilnus.

AV for-ce (le tourinées, le Pochîard liii i t par- s7tt >u îî ii
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